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Création d’un indice des torts causés 
par le crime organisé

Les sources de données quantifiables existantes ne
sont pas suffisantes pour mesurer de manière fiable
l’ampleur des activités du crime organisé au Canada. 
Il faut recueillir des données sur la victimisation
autodéclarées ainsi que des données sur les
marchés illicites. Une estimation approximative ou
des indicateurs pourraient s’avérer utiles. 
 
La présente étude avait pour principal objectif
d’évaluer la faisabilité et l’utilité d’élaborer et
d’appliquer des modèles analytiques et
méthodologiques rigoureux permettant de mesurer de
façon fiable les torts causés par le crime organisé au
Canada. En vue d’examiner la possibilité de créer un
indice des torts causés par le crime organisé (ITCO),
l’étude visait à : déterminer si la recherche sur
l’évaluation des torts pourrait donner des résultats
précis et fiables, analyser l’utilité de la recherche sur
l’évaluation des torts et d’indices pour l’objectif général
de contrôler le crime organisé, et évaluer la faisabilité
et la rentabilité de la création d’ITCO au Canada. 
 
Le rapport conclut qu’en règle générale, les sources
de données quantifiables existantes au Canada ne
sont pas suffisantes pour mesurer de manière fiable
l’ampleur des activités du crime organisé dans ce
rapport et les torts que ces activités peuvent causer, y
compris les crimes économiques et le trafic de drogue.
Ce problème est clairement illustré par l’insuffisance
des données consignées par les services de police,
lesquelles sont essentielles à toute activité de 
recherche visant à évaluer les torts causés par le
crime organisé. La seule source nationale de données
policières est établie à partir de la Déclaration
uniforme de la criminalité (DUC), qui sous-estime 
l’ampleur des activités criminelles, n’est pas 
représentative du nombre d’incidents rapportés et ne
traite pas séparément les incidents découlant d’une 
conspiration du crime organisé. 
 

En plus des données policières exhaustives, 
d’autres données sont nécessaires pour évaluer 
plus précisément les torts causés par le crime 
organisé, notamment des données précises sur la 
victimisation autodéclarée recueillies de façon 
régulière ainsi que des données sur l’usage, la 
prévalence et la consommation relatives à de 
nombreux marchés criminels comme ceux de la 
drogue, de la prostitution et de la fraude organisée. 
 
Pour ce qui est de l’utilité de la recherche et des 
indices d’évaluation des torts dans le but général 
de contrôler le crime organisé, plusieurs 
conclusions révèlent que les recherches visant à 
évaluer les torts causés, plus particulièrement les 
indices appliqués à cet égard, peuvent contribuer à 
l’élaboration des politiques relatives à la justice 
pénale. 
 
Un ITCO représentatif à l’échelle nationale 
entraînerait des coûts importants, attribuables en 
partie à la nécessité de mesurer une vaste gamme 
d’activités criminelles et à la complexité de tout 
projet de recherche visant à évaluer l’ampleur et 
l’incidence du crime organisé. La rentabilité de la 
mise en application d’un tel indice est compromise 
par l’absence à l’échelle nationale d’un dépôt 
centralisé et fiable de données policières 
quantifiables et pertinentes et les défis importants à 
relever pour convaincre les organismes 
d’application de la loi de mettre en commun 
l’information. 
 
La création d’un ITCO détaillé et précis 
nécessiterait une recherche approfondie pour 
déterminer l’ampleur et la faisabilité du projet ainsi 
que la collecte régulière, élargie et onéreuse de 
données. Une autre recherche exploratoire pourrait 
s’intéresser à l’éventail complet des activités du 
crime organisé qui composeraient cet indice, à 
différentes options quant à la façon de recueillir les 
données permettant d’évaluer l’ampleur de chaque 
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activité criminelle et les torts causés par chacune 
d’entre elles et à la façon de surmonter les limites 
imposées par les méthodes existantes présentées 
dans ce rapport, à la portée des torts indirects à 
inclure dans l’évaluation des torts généraux, à des 
des estimations précises des coûts relatifs à une 
recherche d’évaluation des torts, à différents 
modèles conceptuels d’un ITCO et à la façon 
d’utiliser un ITCO agrégatif pour orienter (et 
améliorer) l’élaboration des politiques et des 
programmes de lutte contre le crime organisé. 
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Pour obtenir de plus amples renseignements sur la recherche 
en matière de crime organisé au sein de Sécurité publique 
Canada, veuillez communiquer avec l’Unité de recherche sur le 
crime organisé à l’adresse ocr-rco@ps-sp.gc.ca. 
 
 
Les résumés de recherche sur le crime organisé sont rédigés pour Sécurité publique 
Canada et le Comité national de coordination sur le crime organisé (CNC). Le CNC et 
ses comités régionaux et provinciaux de coordination travaillent à différents niveaux en 
misant sur un but commun : établir des liens entre les organismes d’application de la loi 
et les décideurs du secteur public afin de lutter contre le crime organisé. Les résumés 
de recherche sur le crime organisé appuient les objectifs de recherche du CNC en 
faisant ressortir des renseignements fondés sur la recherche qui sont pertinents pour 
l’élaboration de politiques ou d’opérations. Les opinions exprimées dans le présent 
résumé sont celles des auteurs et ne reflètent pas nécessairement les opinions de 
Sécurité publique Canada ou du Comité national de coordination sur le crime organisé. 
 


